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Pour nous rejoindre : 
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Messagerie : 
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www.femmescentreduquebec.qc.ca 
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APPEL À TOUTES  

POUR SE FAIRE ENTENDRE! 

 

Cette année, le Collectif 8 mars a voulu un 

thème inclusif et mobilisateur qui interpelle 

l’ensemble des femmes, peu importe leur mi-

lieu, leur provenance, leur âge, etc.  Il a choisi 

un thème fort et ferme pour réaffirmer que la 

parole des femmes est le reflet des réalités au 

quotidien de plus de la moitié de la population 

du Québec, qu’il est important que les femmes 

soient utiles plus que jamais afin d’être enten-

dues et prises au sérieux PARTOUT, y com-

pris par le gouvernement. 

La Parlote 

Spécial 8 mars 

mailto:coordo@femmescentreduquebec.qc.ca?subject=La%20Parlote
http://www.femmescentreduquebec.qc.ca


TOUTES LES RAISONS DU MONDE  

POUR SE FAIRE ENTENDRE 

Depuis plusieurs années, les droits 

des femmes sont constamment at-

taqués, leurs acquis remis en ques-

tion, leurs gains fragilisés… quand 

ce ne sont pas carrément des re-

culs.    

Le gouvernement Couillard a per-

du toute crédibilité lorsqu’il est 

question d’égalité entre les sexes.  

Il refuse de reconnaître les impacts 

des décisions de son gouvernement 

sur les femmes et leur quotidien et, 

conséquemment, l’accroissement 

des inégalités qui en résulte.   

Plutôt que de nous laisser découra-

ger par ces reculs, nous devons 

nous faire entendre et, avec ardeur 

et ténacité, poursuivre la lutte pour 

l’égalité. 

À nous de prendre la parole, de 

dire haut et fort en quoi les me-

sures d’austérité imposées par l’ad-

ministration Couillard affligent les 

femmes et les travailleuses, que ce 

soit dans les domaines de l’emploi, 

de la santé, de l’éducation, des ser-

vices de garde, de l’équité salariale, 

de la retraite, des services sociaux 

ou autres.  Il est important d’en 

parler autour de nous pour mieux 

réaliser l’ampleur des attaques et 

des pertes, et mieux faire face col-

lectivement à d’éventuelles me-

sures régressives et néfastes pour 

les femmes. 

Nous sommes loin de l’égalité de 

fait, celle qui rendra la société juste 

et équitable, celle que tous les 

groupes de femmes veulent.   

 

TOUTES ENSEMBLE 

UNISSONS NOS VOIX 

POUR L’ÉGALITÉ 

DE TOUTES LES FEMMES 

DANS  

TOUTES LES RÉGIONS. 

LA JOURNÉE INTERNATIONALE DES FEMMES  

TOUJOURS PERTINENTE 

Parce que le 8 mars, c’est plus qu’un symbole! Il fait partie des traditions 

autant des groupes de femmes et des syndicats alors qu’il est célébré de-

puis 1974 au Québec.  Il constitue un temps fort pour les femmes de tout le 

Québec.  C’est un moment privilégié pour se réunir autour d’une activité, 

que ce soit pour célébrer nos luttes et nos victoires ou pour nous mobiliser 

afin de continuer d’avancer.   

La TCMFCQ et ses membres invitent toutes les femmes à participer aux 

activités organisées au Centre-du-Québec pour souligner le 8 mars.   

DES MOYENS POUR 

NOUS FAIRE ENTENDRE 

Voici quelques idées d’activi-

tés simples et rassembleuses 

pour nous donner l’occasion, 

dans nos milieux de travail, 

de souligner le 8 mars : 

 Port de l’épinglette du 

8 mars; 

 Conférence-débat, déjeu-

ner ou lunch sur un sujet 

lié aux conditions de vie 

des femmes; 

 Diffusion d’informations 

sur les préoccupations 

des femmes;  

 Hommage aux pion-

nières, aux militantes qui 

ont marqué l’histoire au 

Québec; 

 Projection d’un film lié 

aux conditions de vie des 

femmes  avec une période 

d’échanges.  
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SE FAIRE ENTENDRE AU CENTRE-DU-QUÉBEC 

 

 

ORGANISÉ PAR DESCRIPTION RENSEIGNEMENTS                            
COMPLÉMENTAIRES 

Comité féministe de la 
Maison des femmes des 
Bois-Francs 

D’hier à aujourd’hui, nos luttes  
pour améliorer  

les conditions de vie des femmes 

 
Ce brunch-conférence permettra aux partici-
pantes de partager leurs expériences et leurs 
constats concernant les luttes des femmes et les 
résultats obtenus.  La conférencière, Madame 
Marie-Line Molaison, propose une réflexion 
rafraîchissante et surtout porteuse d’espoir sur 
ce thème. 

Date : 5 mars        Coût : 10 $  
                                            avec brunch 
Heure : 11 h 
Lieu : Salle de l’Académie de danse 
(338, rue des Chalets, Victoriaville) 
Billets en vente à la Maison des 
femmes  
19, rue de Courval, Victoriaville 
819-758-3384 
  
Activité non mixte 

Table locale du            
mouvement des femmes 
de la MRC de Drummond 

Dénoncer le sexisme 
Une pub à la fois 

Conférence avec Mme Éliane Legault-Roy 

Cet atelier vise à former et outiller les partici-
pantes pour dénoncer les publicités sexistes qui 
peuplent leur quotidien. 

Date : 8 mars             Coût : 10 $ 
Accueil : 18 h 30  Conférence : 19 h 
Lieu : Salle des Chevaliers de Colomb 
(81, rue Brock, Drummondville) 
Billets en vente à la CDC Drummond 
255, rue Brock Drummondville 
819-474-3223 

Maison des femmes                 
de Drummondville 

Dîner des Femmes et projection  
du film HUMAN*! 

* HUMAN est une œuvre engagée qui nous per-
met d’embrasser la condition humaine et de 
réfléchir au sens même de notre existence. 
Les thèmes abordés sont l’amour, les femmes, le 
travail et la pauvreté. Viens te joindre à ce ciné-
discussion. 
Activité spéciale réservée aux membres            
de la MDF 

Date : 8 mars 
Apportez votre lunch froid. Le centre 
fournira une petite bouchée de bon-
heur en guise de dessert. 
Lieu : Maison des femmes de Drum-
mondville 
(198, rue Dorion, Drummondville) 
L’inscription est obligatoire en per-
sonne ou par téléphone  
819-477-5957 avant le vendredi 4 mars 

La Collective des femmes 
de   Nicolet et région 

Souper, mise en scène et danse 

L’équipe de La Collective des femmes de Nicolet 
et région vous invite à un souper suivi de la mise 
en scène « De la colère à l’indignation ». Un DJ 
de Méga FUN Animation inc. viendra pimenter 

cette fête! 

Date : 12 mars         Coût : 10 $ 
Accueil : 17 h 30 
Lieu : Centre des Arts populaires de 
Nicolet 
Billets  en vente : avant le 9 mars 
2016, à La Collective des femmes au 
690, rue Monseigneur-Panet, Nicolet 
Covoiturage : communiquez au        
819-293-5958 ou au 1-855-293-5958 

Secteur Femme de la MRC     
de l’Érable 

« Appel à toutes,  
pour se faire entendre! » 

 
Café-dessert animé par Madame Nicole        
Nanatasis O’Bomsawin, femme de la nation des 
Abénakis. 
  
Engagée dans la promotion des conditions de 
vie des femmes en général et celle des femmes 
autochtones en particulier, elle nous invite à 
faire connaissance avec l’univers des premières 
nations et à découvrir les instruments et objets 
dont les symboliques sont enracinées dans la 
culture amérindienne. 

Date : 9 mars              Coût :10 $ 
Heure : 18 h 30 
Lieu : Motel Le Phare de Plessisville 
(745, avenue St-Louis) 
Billets en vente : 
Centre d'action bénévole de l’Érable 
1966, rue St-Calixte, Plessisville 
819-362-6898 

 
Tabagie Bélanger  
1718, rue St-Calixte, Plessisville 
819-362-7136  
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La ministre Lise Thériault arrive en poste à un moment où les femmes du 
Québec font face à des reculs importants au plan économique et social.  Des 
reculs qui menacent les fragiles avancées en matière d’égalité pour toutes les 
femmes.  Nous nous attendons à ce, qu’à titre de ministre responsable de la 
condition féminine, elle défende les droits de toutes les femmes vivant au 
Québec.  Nous avons entrepris avec sa prédécesseure, la ministre Stéphanie 
Vallée, une campagne de sensibilisation Connaissez-vous la politique Madame 
la Ministre?, que nous avons poursuivie avec Madame Thériault.  
 

Depuis huit semaines maintenant, nous faisons parvenir à la ministre nos ana-
lyses et recommandations pour appuyer les travaux en vue de l’actualisation 
de la politique gouvernementale Pour que l’égalité de droit devienne une éga-
lité de fait.  Depuis huit semaines, nous rappelons à la ministre la discrimina-
tion systémique et les inégalités persistantes vécues par les femmes.  Des 
centaines de femmes de partout au Québec ont écrit à la ministre.  Sur une 
base individuelle ou en tant que représentantes de leur organisme, ces 
femmes ont fait parvenir à la ministre ces messages par courriel, par téléco-
pie, par lettre et dans les réseaux sociaux (plus d’un millier de messages à ce 
jour).  Elles lui ont présenté des faits sur chacun des thèmes abordés, lui ont 
fait connaître leurs préoccupations et lui ont permis de profiter de leur exper-
tise en ce qui concerne l’atteinte de l’égalité pour toutes les femmes.  Et elles 
ont nommé leur espoir que la ministre reprenne leur parole et se porte à leur 
défense.  

 

La TCMFCQ ne peut que constater malheureusement que la ministre Thériault 
refuse d’être à leur écoute.  Elle leur répond qu’elle s’est battue pour être où 
elle est et qu’elles n’ont qu’à faire la même chose. Son ultime conseil : « Tu 
veux prendre ta place, faire ton chemin? Let’s go, vas-y! ». Madame Thériault 
en rajoute disant ne pas connaître de femmes qui l’auraient inspirée dans son 
parcours et véhiculant l’idée préconçue que le féminisme est un mouvement 
opposé aux hommes.  Cette posture de la ministre, en plus de dénoter un 
manque évident de solidarité, met en lumière sa mauvaise connaissance de 
l’histoire des femmes au Québec et du féminisme en général. 

 

Nous considérons que pour remplir les fonctions de ministre de la condition 
féminine, Madame Thériault doit reconnaître que la lutte pour que l’égalité 
de droit devienne une égalité de fait est encore d’actualité et à poursuivre.  
Elle doit comprendre que c’est une lutte collective qui nécessite la contribu-
tion de toutes et de tous. Elle doit accepter que c’est avec, par et pour toutes 
les femmes du Québec, que c’est avec, par et pour les organisations fémi-
nistes qui défendent collectivement leurs droits que nous pourrons y arriver.  

 

Pour remplir ses fonctions de ministre de la condition féminine, la ministre 
Thériault doit en fait adhérer aux principes fondateurs du féminisme   

CONNAISSEZ-VOUS LE FÉMINISME  
MADAME LA MINISTRE? 

VU SUR FACEBOOK  

 

« Je n’ai jamais réussi à 

définir le féminisme.  Tout 

ce que je sais, c’est que les 

gens me traitent de fémi-

niste chaque fois que mon 

comportement ne permet 

plus de me confondre avec 

un paillasson. » 

 

Rébecca West 



Le Réseau des Tables régionales de groupes de femmes du Québec a fait 

partie des quelques groupes consultés. Le SCF a profité de la rencontre ré-

gulière du Réseau et des Tables pour entendre ce que nous avions à dire sur 

ce futur plan. 
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CONSULTATION  

SUR LE FUTUR PLAN D’ACTION EN ÉGALITÉ 

Au cours des derniers mois, le Secrétariat à la condition féminine a procédé à une consultation sur 

le renouvellement du Plan d’action gouvernemental pour l’égalité entre les femmes et les 

hommes, lequel couvrait la période 2011-2015.  Le SCF offrait la possibilité de déposer par écrit 

nos préoccupations et recommandations sur ce nouveau plan, ce que la TCMFCQ a fait.  Parallèle-

ment, le SCF consultait sur invitation certains regroupements nationaux. 

 

 

 

 

Des enjeux cruciaux   

Notre mémoire soulève plusieurs inquiétudes face à des reculs possibles pour les femmes.  Par 

exemple, le document de consultation prône une vision de l’égalité sans référence à la discrimina-

tion systémique envers les femmes.  Ce qui n’est pas sans impact sur les stratégies développées 

jusqu’à maintenant pour l’atteinte de l’égalité de fait : 

 tendance à symétriser les conditions de vie des femmes et des hommes; 

 l’abandon de l’approche spécifique auprès des femmes au profit de l’approche sociétale; 

 la remise en question de l’analyse différenciée selon les sexes comme outil pour l’atteinte de 

l’égalité de fait entre les femmes et les hommes; 

 l’inexistence de leviers régionaux ou de concertations régionales pour la mise en place du plan 

d’action dans toutes les régions du Québec; 

 la négation de l’expertise des groupes de femmes, notamment des Tables régionales de 

groupes de femmes, pour la mise en place d’actions régionales concertées en faveur de l’égalité 

de toutes les femmes; 

 le recours aux MRC pour agir en faveur de l’égalité sans aucune obligation de résultats. 

En conclusion 

Pour la TCMFCQ, il est important que les mesures contenues dans le prochain plan d’action s’ins-

crivent dans une vision globale du développement de la société québécoise.  Si d’une part, le gou-

vernement québécois élabore une politique et un plan d’action en matière d’égalité pour les 

femmes et que, d’autre part, il met de l’avant des politiques qui nuisent à l’atteinte de cette égalité, 

il annihile ses efforts. 

Finalement, nous insistons sur le financement du plan d’action : si le plan d’action n’a pas les 

moyens financiers de ses ambitions, il restera lettre morte.  Les deux premiers plans d’action ont 

pu permettre d’obtenir certains gains, parce qu’ils étaient accompagnés d’un budget minimal en 

appui aux actions.  Un financement largement bonifié du plan d’action et un soutien financier ac-

cru aux groupes de femmes, notamment les groupes en défense des droits, les groupes œuvrant en 

employabilité et ceux travaillant pour une présence accrue des femmes en politique, sont essen-

tiels pour l’instauration d’un troisième plan d’action en matière d’égalité pour les femmes. 



 

 

L’accès à l’éducation  
Les femmes qui ont la possibilité de poursuivre leurs études ont de meilleures chances de pouvoir tra-
vailler et améliorer leur situation, tout comme celle de leur famille, de la collectivité et de l’économie 
dans son ensemble. 
 
La participation à la vie collective 
Lorsque les femmes et les filles participent à la vie de leur collectivité au quotidien, elles apprennent à 
connaître leur milieu et les possibilités qu’il recèle, tout en faisant profiter celui-ci de leurs talents et 
points de vue. 
 
L’autonomie financière 
Lorsque les femmes possèdent les connaissances et les moyens nécessaires pour subvenir à leurs be-
soins, elles ont plus de marge pour prendre des décisions financières de nature à améliorer leur quali-
té de vie. 
 
Le respect du droit de toutes et tous à une vie sans violence  
Les femmes et les filles qui se sentent en sécurité chez elles et dans la collectivité peuvent plus facile-
ment participer aux différentes facettes de la vie dans notre pays. 
 
La connaissance des rouages de l’État et l’exercice de la citoyenneté 
Les femmes qui ont la possibilité de participer à la vie démocratique de notre pays influent sur sa gou-
vernance; ce faisant, elles exercent non seulement leurs droits, mais assurent la prise en compte de 
leurs besoins et valeurs. 
 

Renforcer l’autonomie des Canadiennes renforce toute la société.  
La société canadienne a tout à gagner de leur réussite,  

mais encore faut-il les outiller pour cela,  
leur donner les moyens et les occasions de réussir. 

  
 
 

Source : Site Web du gouvernement canadien. Février 2015 

Ce thème a été choisi par le gouvernement canadien pour souligner 

la Journée internationale des femmes.   

Pour ce dernier, il est essentiel d’outiller les femmes pour faire de 
l’égalité des sexes une réalité.  Les femmes et les filles outillées pour 
l’égalité, c'est-à-dire qui jouissent d’une pleine autonomie, peuvent 
non seulement réaliser leur potentiel, mais aussi mettre leurs ta-
lents au service de la société. 
 
Outiller une femme, qu’est-ce que ça veut dire? 
Une femme outillée pour l’égalité a la capacité de choisir. 
Les femmes outillées pour l’égalité peuvent faire des choix qui ré-
pondent à leurs besoins et à ceux de leur famille.  Il en résulte un 
monde meilleur – non seulement pour les femmes, mais pour tout 
le monde. 
 
S’outiller pour l’égalité, cela veut dire... 

LE THÈME DU CANADA :  
OUTILLÉES POUR L’ÉGALITÉ 


